
Montréal, 8 Mai 1873.

POESI1E.

(Composé pour l'Album.)

LES INSPIRATIONS DE LA NUIT.

CelI enarrant gloriam Del et opera manuum
ejus annuntiat firmamentum.

Il se fait tard, mais ma paupière
SOus l'aile sombre de la nuit
Recherche encore la lumière
Du crépuscule qui s'enfuit.

Bientôt pourtant tout s'illumine
Je vois le firmament si pur,
Et la montagne se dessineLà-bas, dans un lointain obscur.

Je sors. Oh ! que la nuit est belle
La lune, encor sur l'horizon,
t)éPloie en fragile dentelle

em O4Qbre des pins. sur 1e gazon.

Devant moi le beau lac St. Pire
Apparait tout resplendissant,
Les feux de l'astre du mystèreY tracent un sillon tremblant.

Dans la ruche l'essaim sonore
eine rend un petit bruit,

Comme l'enflant qui chante encore
eOur S'endormir lorsqu'il fait nuit.

t-

L'oiseau, la tête sous son aile,
S'endort dans son nid de duvet.

n1 n'entend plus la tourterelle
La feuille de l'ormeau se tait.

lis, dans l'ombre silencieuse
C .oereill arrive, soudain

- mme une vague harmonieuse,e son d'un violon lointain.

ela nuit musique mourante
ue tu sais parler à mon cœur!

Je trouve en ta no.e vibrante
I e plus doux rayon de bonheur.

A la faveur de ce silence
Ou de -ces sons mystérieux,
Mon ûme à son aise s'élance.
Elle prend l'essor vers les ci'3ux.

Oui, Dieu du ciel, ma voix te nomme
Quand tout 'vient ainsi me charmer;
J'admire tes bontés pour l'homm,
Et sens ma lyre s'animer.

Pour l'homme, de ta main fécoide,
PétrisEant un jour le néant
Tu fis soudain jaillir le monde,
Ses beautés, on ordre étonnant.

Pour' lui le giant de l'espace
Chaque matin, gravit les cieux
''opte splendeur bientôt s'efface
)evant son front majestueux.

La nuit, l'étoile radieuse
Apparait pour charmer ses yeux
Pour lui la lune voyageuse
Poursuit ýon cours silencieux.

La nature n'est qu'harmonie
Et que délicieux concerts,
Et pour qui cette poësie ?
Pour l'homme ro; de l'univers.

C'est pour lui que la marguerite
Emaille vallons et côteau,
Et que la feuille ressuscite
Au souffle d'un printemps nouveia.

C'est pour l'homme que Philom'le
Vient soupirer ges chants d'amours,
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